
En marchant dans l’eau on s’est aperçu qu’il y avait des 
coquilles mortes... tiens donc ! L’instinct reprend le dessus. Je 
mets mon masque et dans l’eau glaciale (20-22°C), je fouille à un 
mètre du bord. Il y a essentiellement des coquilles de bivalves 
et des olives (bulbosa) mortes, j’en trouve une «fresh dead», 
cool. Un morceau de coquille de cône attire mon œil ... c’est un 
laueri ! Rien que ça ! Quelle torture... Une vidéo est disponible 
sur ma chaîne YouTube (1).

Une incursion en Oman dans le détroit d’Ormuz et on 
retrouve des paysages sauvages. Très bel endroit et la balade 
en bateau est magnifique dans les fjords avec les dauphins. Les 
paysages arides et rocheux sont à couper le souffle. C’est assez 
profond car ce sont des tombants abrupts. J’ai pu nager deux 
fois une heure dans une eau toujours aussi froide. Je pensais 
la zone bien plus riche mais il n’en est rien. Peu de poissons, 
peu de visibilité et essentiellement des bivalves. Attention si 
vous y allez, évitez de dire au douanier que votre Gopro filme 
sous l’eau (c’est interdit) et donc bon courage avec la Douane... 
on a vécu l’enfer.

Dix jours à Dubaï
David Touitou

Cette année nous sommes partis, ma femme, mon plus 
jeune fils (11 ans) et moi à Dubaï pendant les vacances de 
février. Nous avons séjourné dans la ville de Dubaï. Que penser 
de cette cité ? C’est très superficiel et très artificiel. Nous avons 
fait toutes les attractions pour touristes, logique. Même si le 
but du voyage n’était pas du tout le snorkeling, nous avons pu 
quand même nous jeter brièvement à l’eau trois fois !

La côte de Dubaï a été totalement terraformée. Nous avons 
passé un après-midi à la plage de Madinat Jumeirah Beach. 
Très jolie plage face à un des hôtels les plus chers de la ville. 
Par contre, amoureux du snorkeling passez votre chemin. On 
ne peut pas s’éloigner du bord car il y a des bouées qu’on n’a 
pas de droit de franchir et un garde patrouille en kayak tandis 
qu’un autre vous surveille depuis la plage ! Si si c’est vrai ! Moi 
qui suis venu avec mes palmes de chasse et tout le matos, ils 
ont du me prendre pour un hurluberlu ! 

DubaÏ c’est aussi le désert !Du haut de la fameuse Tour de DubaÏ

Paysage désertique du détroit d’Ormuz (Oman)Partie de «beachcombing»
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Nous avons loué une voiture et sommes partis visiter le 
temps d’un petit après-midi l’autre côte des Emirats (Océan 
Indien). On retrouve un paysage plus typique, loin de la grande 
ville. Une impression de cité plus «balnéaire». Nous regrettons 
de ne pas y avoir passé plusieurs jours. Malgré l’eau froide, deux 
heures de PMT. La côte semble riche, de nombreux poissons et 
requins nous accueillent. Les bivalves sont extrêmement nom-
breux. Beaucoup de porcelaines fraîchement mortes sont rapi-
dement pêchées. J’espère croiser le mythique quasimagnificus. 
Première surprise, les cônes textile sont superbes et bleutés. 
Certains ont une coquille dont la forme rappelle la variété de 
la Mer Rouge alors que d’autres sont au contraire allongés. 
C’est assez surprenant. En ce qui concerne quasimagnificus, je 
m’attendais à trouver ces fameux cônes trapus de forme trian-
gulaire. Il n’en est rien ! Ils sont allongés et leurs motifs bleutés 
sont d’une grande variabilité. Ils font même penser à ceux du 
Mozambique parfois ! Est-ce qu’il s’agit d’une autre espèce ? Un 
futur Darioconus «uaensis» ? qui sait ? Les turdus et les caurica 
mortes sont de très petites tailles, des naines ? Je ramasse un 
morceau de pulchra. On trouve aussi quelques nebrites mortes. 
Sous les roches près du bord les felina sont si nombreuses qu’il 
suffit de choisir parmi les mortes ! Quelques quasimagnificus 
sont trouvés morts ou «bernardisés» ! La classe !

Le clou du spectacle de ce voyage aux U.A.E ? Ce sera la 
découverte de deux cônes laueri dont un vivant ! C’est un cône 
qu’on ne voit pas souvent vivant ! J’aurais tant aimé pouvoir 
explorer cette côte avant qu’elle ne soit définitivement défi-
gurée...

(1) https://www.youtube.com/c/SeashellsMineralsChannel

Darioconus aff. quasimagnificus

Darioconus laueri

46,7 mm
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